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de religion et de nationalité, conservant dans leur intégrité
les traditions du vieux parti conservateur qui se résument
dans un attachement inviolable aux doctrines catholiques et
dans un dévouement absolu aux intérêts nationaux du Bas-
Canada.

"Dans la situation politique de notre pays, le parti conser-
vateur étant le seul qui offre des garanties sérieuses aux inté-
rêts religieux, nous regardons comme un devoir d'appuyer
loyalement les hommes placés à sa tête.

"MaisN ce loyal appui doit être subordonné aux intérêts reli-
gieux que nous ne devons jamais perdre de vue. Si donc il
existe dans nos lois des lacunes, des ambiguités ou des dispo-
sitions qui mettent en péril les intérêts des catholiques, nous
devons exiger de nos candidats un engagement formel de. tra-
vailler à faire disparaître ces défauts de notre législation.

"Ainsi, la presse religieuse se plaint avec raison que nos
lois sur le mariage, sur l'éducation, sur l'érection des paroisses
et sur les régistres de l'état civil, sont défectueuses en ce
qu'elles blessent les droits de l'Eglise, gênent sa liberté, en-
travent son administration ou peuvent prêter à des interpréta-
tions hostiles. Cet état de'choses impose aux députés catho-
liques le devoir de les changer et modifier selon que Nos
Seigneurs les Evêques de la Province pourraient le demander
afin de les mettre en harmonie avec les doctrines de l'Eglise
catholique romaine. Or, pour que les députés s'acquittent plus
déligemment de ce.devoir, les électeurs doivent en faire u/ne
condition de leur appui. C'est le devoir des électeurs, de n'ac-
corder leurs suffrages qu'à ceux qui veulent se conformer en-
tièrement aux enseignements de l'Eglise relativement à ces
matières.

"Concluons donc en adoptant les règles générales suivantes
dans certains cas donnés.

" o. Si la lutte se fait entre deux conservateurs, il va sans
dire que nous appuierons celui qui acceptera le programme
que nous venons de tracer.

"20. Si, au contraire, elle se trouve engagée entre un con-
servateur d'une nuance quelconque et un adepte de l'école
libérale, nos sympathies, actives seront pour le premier.

"3o. Si les seuls candidats qui s'offrent à nos suffrages dans


